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SOCIETE D’AGRICULTURE 

SCIENCES ET ARTS DE LA SARTHE 

Fondée en 1761, reconnue d’utilité publique par décret du 24 octobre 1968 

Adresse : Médiathèque Louis Aragon, 9 rue Julien Pesche-72039 Le Mans cedex 09 

Courriel : sasaslemans@gmail.com – Site internet : www.sciences-et-arts72.fr 

 

A - VIE DE LA SOCIÉTÉ 

 

La Société d’Agriculture Sciences et Arts vous invite à visiter son site INTERNET. 

Faites parvenir votre adresse mail pour FACILITER l’envoi des bulletins mensuels. 

 

PENSEZ À RÉGLER VOTRE COTISATION 2017 (CCP : Rennes 0018872K034) 

Adhésion seule 30 €. Cotisation complète comprenant le volume : 42 €  

Cotisation de soutien : à partir de 60 € (réduction d’impôt au titre des dons faits par 

les particuliers, art 200 CGI). 

Saison 2017-2018 : la Société reprend son cycle de conférences le samedi à la 

médiathèque. Prochaine séance le 14 octobre 2017 à 14 h 30, Martial de Kermarec : 

L’héraldique ou la connaissance et l’étude des armoiries. 

 

Prochaines dates à retenir : 25 novembre, 9 décembre. 

 

RAPPEL IMPORTANT 

Les 7 et 8 octobre (samedi et dimanche), Sciences et Arts, fidèle à son habitude, vous 

accueillera sur son stand au SALON DU LIVRE DU MANS (25e heure du livre). 

VENEZ NOMBREUX. 

 

 

Compte-rendu de la visite du 10 juin 2017 

Promenade-découverte dans la cité Plantagenêt sous 

la conduite de Joseph Guilleux. 

 

Place Saint-Pierre, nos sociétaires découvrent les 

transformations qui ont conduit à l’aspect actuel de la 

place, laquelle a doublé de surface en deux siècles 

comme le montre la feuille cadastrale de 1812. 

Au sud, la plus grande partie de la nef de l’église 

collégiale de Saint-Pierre de la Cour, et des maisons 

canoniales qui s’y appuyaient ont disparu au cours 

des années 1830. 

Au nord, l’étroit débouché de la rue provenant de la 

place de Hallai a plus que doublé du fait de la 
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destruction, d’un côté, de la maison terminant la rue de l’Écrevisse et, de l’autre côté, de la 

suite des maisons bordant l’hôtel de ville, soit un total de 20 maisons. 

Face à l’hôtel de ville, à l’angle de la rue de l’Écrevisse, la maison de rapport Saint-Michel fut 

achevée par le chapitre de Saint-Pierre de la Cour en 1777.  

 

Dans cette rue, on admire la qualité de la façade du n° 10, datée par son pilier aux lions de 

1581. Entrant dans cette propriété nous avons pu découvrir la maison située dans la cour. 

 

 

 

La façade du n° 16 de la rue Saint-Flaceau a conservé sur deux travées deux niveaux de 

fenêtres datables par leurs moulurations des années 1380. 

En haut de l’escalier des Boucheries (1693), derrière un portail apparaît l’immeuble de la 

famille Godard d’Assé, datant des années 1730. 

En passant devant l’angle de l’hôtel Nepveu de Rouillon des années 1760, siège actuel des 

Compagnons du Devoir, on remarque le beau portail du n° 3 de la rue du Petit-Saint-Pierre 

ouvrant sur l’Hôtel Baigneux de Courcival du XVIIe siècle. 

Rue Saint-Pavin-de-la-Cité, les deux immeubles (n° 3, n° 5) ont été rassemblés en une seule 

propriété. Le n° 3 disposé en L se compose d’un bâti de pierre remontant au XVe siècle 

longeant l’étroit passage vers la cour d’Assé et d’une façade de retour, à pans de bois du 

XVIIe. Celui-ci est prolongé au n° 5 d’une autre façade de même époque. 

Grande Rue, il reste, dans la cour du n° 97, la tourelle de l’immeuble de 1561 de Jacques 

Taron. La maison de René Ménard (n° 55) date de 1515. En face, au n° 54, apparaît l’hôtel de 

Sceaux (1551), actuel conservatoire, dont la façade offre en superposition les ordres ionique et 

corinthien. 

En retrait du square Jacques Dubois, la maison d’Olivier Richer (1530) offre une travée 

composée de deux fenêtres dont les pilastres empruntent un décor Renaissance italienne. 

Rue des Chanoines (n° 7), la maison Saint-René, très modifiée, conserve un bâti dont la 

construction remonte à 1492. 

La comparaison des façades des maisons dites de la Reine Bérengère et de leur voisine, dite 

de l’Annonciation, montre une structure de composition identique malgré une différence de 
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datation proche d’un demi-siècle : rez-de-chaussée de pierre, grille formée de pans de bois 

aux étages avec des poteaux porteurs terminés par une niche garnie d’une statue. Seule leur 

décoration les différencie, rappelant l’appartenance à la fin du gothique pour la première, et à 

la Renaissance italienne pour l’autre. 

 

 
Le Mans, hôtel Nepveu de Rouillon 

 

B – LES BRÈVES DE JOSEPH GUILLEUX 

 

Le Mans.  

 

L’École nationale supérieure d’ingénieurs du Mans (Ensim) vient de rejoindre le réseau 

Polytech, en tant qu’école associée. Elles sont 14 en France. L’Ensim a deux spécialités : 

vibrations acoustiques capteurs, et architecture des systèmes de temps réels et embarqués (OF 

et ML, 6 et 9 mai). 

 

Emmanuel Jan a consacré son mémoire de Master à la question des politiques de 

répression judiciaire de la Wehrmacht menées par les autorités allemandes, dans la Sarthe, 

du 17 juin 1940 au 8 août 1944. 26 condamnations à mort et 689 décisions de déportation 

(non raciales) furent prononcées (OF, 8 mai). 
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Grand Prix de France motos au Mans le 21 mai : 105 020 spectateurs ont assisté à 

l’épreuve. Les retombées financières avoisinent les 10 millions d’euros. La clientèle du Grand 

Prix de France est différente de celle des 24 Heures motos, plus populaire. 

 

La vidéosurveillance se développe sur la ville. Le dispositif, de 16 appareils actuellement, 

sera porté à 28 en fin d’année. Les deux dernières caméras ont été installées aux Halles. 

Depuis un an, la police accède, 24 heures sur 24, aux images qui restent conservées pendant 

28 jours (ML et OF, 31 mai). 

 

Après de longs travaux étalés sur 6 ans (650 000 € d’investissement), les cinq terrasses du 

verger descendant sur la rue Denfert-Rochereau puis sur le quai Louis Blanc, ont été 

inaugurées le 3 juin. La ville a transformé une friche en un verger planté de pommiers et de 

poiriers, réalisant ainsi un nouveau jardin public pédagogique. 

 

La Visitation, les travaux avancent à l’intérieur du site. Les arcades du cloître ont été 

dégagées ; la Saladerie Dressing a ouvert ses portes début mai, suivie par la coopérative bio 

Le Fenouil le 18 mai. Le 8 juin, l’équipe d’Europajazz s’est installée dans ses nouveaux 

locaux de 230 m2, au-dessus du magasin bio. Europajazz conduit un autre chantier : la salle de 

concert dans l’ancienne salle du tribunal. Dans les locaux de l’ancienne gendarmerie, rue du 

Vert-Galant, bureaux et logements ont été livrés bruts, prêts à être aménagés (OF, 10 juin). 

 

Valérie et Gilles Descamps, dirigeants de Jardimob (déco de jardin) et d’Urbamob rue Saint-

Honoré,  ont déposé et obtenu la marque Cité Plantagenêt auprès de l’Institut national de la 

propriété industrielle. Le graphiste Carl Spriet a dessiné le logo circulaire de couleur orange, 

en utilisant l’idée du heurtoir que l’on découvre sur nombre de portes et portails, et que l’on 

trouvera sur la panoplie de produits faisant la publicité de la vieille cité mancelle (OF et ML, 

6 et 12 juin). 

 

Département.  

 

Plus d’un million et demi de Sammies sont passés en Sarthe en 1917. Bénéficiant d’une 

gare de triage moderne créée en 1910, Le Mans Area étalée sur tout le département devient, 

dès juillet 1918, une immense base arrière. Rapatriement compris, 83 divisions américaines y 

sont passées. Les derniers Amex quittèrent la Sarthe en juillet 1919 (OF, 20 avril). 

 

Camping en Sarthe. L’audit effectué par Atout France avant le début de la saison touristique 

a répertorié 53 terrains de camping dans le département. 16 ne sont pas classés, 1 entre 

dans la catégorie une étoile, 13 affichent 2 étoiles, 19 arborent 3 étoiles, 3 atteignent le niveau  

4 étoiles et un seul a été jugé digne des 5 étoiles (OF, 23 avril). 

 

Élections présidentielles. À l’issue du premier tour du 23 avril, François Fillon est arrivé en 

tête avec 28,61 % des voix, devant Marine Le Pen 20,80 % et Emmanuel Macron 20,04 %. 

Malgré son score départemental, François Fillon s’est trouvé éliminé au niveau national. 



5 
 

Au second tour de l’élection du 7 mai, Emmanuel Macron l’a emporté avec 63,33 % des voix 

contre 36,67 % des voix pour Marine Le Pen. 

 

Rouillon. Il y a 50 ans, en septembre 1966, le lycée agricole de la Germinière organisait sa 

première rentrée avec 400 élèves. Cet anniversaire a été célébré le samedi 13 mai. Il compte 

aujourd’hui, 810 élèves encadrés par 170 personnes. 

 

Marlène Schiappa, référente du comité sarthois d’En Marche, élue municipale du Mans et de 

la communauté urbaine depuis 2013, est entrée au gouvernement d’Édouard Philippe, le 17 

mai. Elle est en charge du Secrétariat d’État à l’égalité entre les femmes et les hommes. 

 

La Flèche. On a commémoré, le mercredi 17 mai, l’action de Jérôme Le Royer de la 

Dauversière fondateur, il y a 375 ans (1742) de Ville-Marie, devenue Montréal. Une 

plaque a été dévoilée, sur le site fléchois du premier Hôtel-Dieu, près du tribunal. 

 

Élections législatives. Quatre des cinq candidats « En Marche » sont sortis en tête à l’issue du 

premier tour, le 11 juin, mettant en difficulté le parti socialiste qui n’a réussi à placer qu’un 

seul candidat en première position. Les Républicains et le FN sont en net repli. 

À l’issue du second tour, le 18 juin, marqué par un très fort taux d’abstention (58,11 %), les 

électeurs sarthois ont rééquilibré leur vote. Seuls deux des quatre candidats d’En Marche, en 

tête au premier tour, ont été élus, laissant la place à deux Socialistes et un Républicain. 

 

Allonnes. Le centre éducatif fermé (CEF) de La Rouvellière accueille pendant 6 mois 

renouvelables, jusqu’à 12 jeunes hommes de 16 à 18 ans qui se trouvent sous contrôle 

judiciaire. Pris en charge par une équipe éducative, ils participent par petits groupes à 

différents ateliers (ML, 30 mai). 

 

Beillé. Le 4 juin, la Transvap a présenté Alice, locomotive à vapeur sortie des usines Bagnall 

de Stafford le 4 juin 1917. Achetée en 1981 par le département, et confiée à la Transvap, elle 

a été classée monument historique en 1989. Plus de 6 500 heures de travail ont été nécessaires 

aux bénévoles de l’association, pour effectuer sa restauration. 

 

 

Le directeur gérant : Jean-Pierre Epinal 
(Impression SASAS) 

 

                                                                                               


